
Les gérants d’une entreprise italienne de travaux publics, dont le siège est
à El-Biar, sur les hauteurs d’Alger, n’ont pas trouvé mieux, pour éviter de ver-
ser des primes de licenciement à leurs employés, dont ils voulaient se
débarrasser, que de leur proposer des mutations à l’intérieur du
pays. Et c’est ainsi que, nous signale-t-on, le jardinier, âgé de 70
ans, s’est retrouvé muté à … Constantine et une femme de ména-
ge, la soixantaine, à Jijel !
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Un jour, un sondage

OUI : 
13,2%

NON : 
82,5%

S. OPINION : 
4,3%

Êtes-vous d’accord avec l’analyse
algérienne de la crise libyenne ?

Résultat sondage

Pensez-vous que le cessez-le-feu, prévu
à partir de samedi, en Syrie sera respecté ?

NON Sans opinionOUI
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Mutation à l’italienne

En attendant
le maître d’ouvrage

La Société de production d'électricité, filiale de la
Sonelgaz, peine depuis 11 mois à achever la procé-
dure de sélection du maître d'ouvrage pour la réalisa-
tion de sept centrales électriques au sud du pays

(Adrar, Timimoun, In Salah, El Goléa,
Tamanrasset, Beni Abbès et Illizi).

On a procédé, depuis le 26 avril
2015, à trois reports de la date
d'ouverture des plis, pour une

malheureuse capacité globale
de 120 mW. A ce rythme, il est

difficile d'imaginer la réalisation
du programme ambitieux

de la Sonelgaz en matière
de génération électrique.

Solidarité 
interaméricaine

En dépit de la forte concurrence des
compagnies étrangères, la solidarité entre
sociétés américaines a fini par triompher.

Anadarko, qui opère sur le champ de
Hassi Berkine, annoncera,
dimanche prochain, l'at-
tribution à sa compatrio-
te Schlumberger, d'un
contrat portant sur les
opérations de diagraphie,
pour un montant
de 8.33 millions
de dollars.

DIGOUTAGE
Par Arris TouffanPar Arris Touffan

Bon sangBon sang !!
C'est une véritable mineC'est une véritable mine

d' in format ions que cet ted ' in format ions que cet te
interview du général Maïzainterview du général Maïza
publiée dans ce canard, etpubliée dans ce canard, et
que j'ai déjà commentée ici.que j'ai déjà commentée ici.
Il nous apprend ainsi que leIl nous apprend ainsi que le
massacre de l'abominationmassacre de l'abomination
absolue de Raïs  en 1997absolue de Raïs  en 1997
était en fait dû à des quesétait en fait dû à des ques--
t ions de gros sous entret ions de gros sous entre
l e s  c h e f s  d u  t e r r o r i s m el e s  c h e f s  d u  t e r r o r i s m e
i s l a m i s t e  d e  l ' é p o q u e .i s l a m i s t e  d e  l ' é p o q u e .
C o m m e  q u o i ,  l a  c a u s eC o m m e  q u o i ,  l a  c a u s e
d'Allah n'est pas insensibled'Allah n'est pas insensible
aux sous sonnants et tréaux sous sonnants et tré --
buchants d'ici-bas...  Maisbuchants d'ici-bas...  Mais
un massacre pareil pour deun massacre pareil pour de
l'argent, bon sangl'argent, bon sang !!

A. T.A. T.
arrisetouffan@yahoo.frarrisetouffan@yahoo.fr
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SO IT DI T EN  PASSA NTSOI T D IT  EN PA SSAN T

Il est des jours comme ça où, lors d’un
échange verbal, tout à fait amical et apai-
sé, la personne que vous avez en face de

vous tente de vous démontrer, avec force
détails, les bienfaits de l’argent et l’intérêt
d’en avoir. Dans son élan à vouloir construi-
re une logique qui tienne la route, cette der-
nière vous explique l’avantage de celui-ci en
tant que vecteur incontestable de réussite.
Pendant le laps de temps où votre «confé-
rencier» s’arrête pour reprendre son souffle,
vous vous dites qu’il serait inutile d’exposer
vos arguments parce que les siens sont
définitivement arrêtés. Alors que vous
convenez volontiers au fond de vous-même

que le discours que l’on vient de vous servir
n’est pas dénué de tout fondement, même si
la démonstration qui accompagne les pro-
pos vous met quelque peu mal à l’aise.
Personnellement, j’aime bien, lorsque l’on
m’interpelle sur des questions aussi déli-
cates que celles relatives à l’argent et la
réussite, avoir la liberté d’apprécier les
choses par moi-même et surtout de pouvoir
réfléchir, loin de l’embarras que ces ques-
tions-là suscitent. C’est là qu’en m’interro-
geant sur la réussite en question, je réalise
qu’il m’est impossible de faire l’impasse sur
la nature de celle-ci. De laquelle parle-t-on ?
Sociale ? Scolaire ? Economique ? J’aime

aussi surtout me réconforter en me disant
que le travail pour accéder à ses rêves paie
souvent mieux que l’argent que l’on dépen-
se avec la certitude d’atteindre le sommet.
Nous voilà, du coup, tous les deux bien
énervés  même si les raisons de mon cour-
roux  diffèrent des siennes. Les dorures
comme signe d’accomplissement ont tou-
jours contrarié mon regard.

Quant à l’intérêt d’en avoir, il y en a pas
mal chez nous qui ont depuis longtemps
compris qu’il valait mieux en mettre de côté
que pas du tout. Il y a juste la manière d’en
accumuler qui pose un problème d’étique.
Mon interlocuteur n’aura donc pas réussi à

me gagner à son avis. A écouter tous ceux
qui vous racontent qu’ils sont partis de rien
pour arriver et à lire les histoires de ceux qui
avaient tout mais à qui il manquait les
bonnes astuces pour réussir, j’ai déjà choisi
mon camp.

M. B. 

L’argent et la réussite
Par Malika Boussouf

malikaboussouf@yahoo.fr


